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société, et. en particulier, des sociétés de 
colonisât ion fondées thins les diocèses nou­
veaux.

La province de Québec renferme, dans 
ses vastes limites, des quantités de terres 
arables et fertiles suffisantes pour établir 
tons les nôtres pendant de longues années 
encore.

Pour avoir une idée du nombre de cul­
tivateurs que l’on pourrait établir dans ces 
larges domaines, il faut avoir parcouru le 
pays en tout sens, soit en chemin de fer de­
puis la ligne interprovinciale, à l’ouest de 
Québec, jusqu’à l’extrémité de la péninsule 
gaspésienne, soit en remontant avec les ex­
plorateurs, arpenteurs et ingénieurs fores­
tiers les principales rivières qui sillonnent 
le pays, du sud au nord et de l’est à l’ouest.

Chacune de ces rivières offre des plai­
nes magnifiques, avec les variétés infinies de 
leurs bois, de leurs terres et la distribution 
capricieuse de leurs eaux, où, souvent, le 
poisson abonde.

Qu’elles sont belles, ces terres, qu’elles 
sont avantageuses. En vain le soleil les illu­
mine de son éblouissante clarté, les réchauffe 
de sa bienfaisante chaleur, en vain les in­
nombrables cours d’eau disséminés dans 
toutes les directions les arrosent et les ferti­
lisent depuis des siècles, elles sont encore, 
pour la plupart, ensevelies dans la solitude 
et le silence. Ces forêts, ces collines, ces 
plaines, surabondent d’une gracieuse et


